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L'accueil commence par le regard.
Immigrants et réfugiés au-delà des
stéréotypes



Immigration et diversité
• Définition : les immigrants sont ceux qui ont déménagé 

dans un pays autre que leur résidence habituelle et y ont 
vécu pendant au moins un an (ONU)

• Mais l’immigration est en réalité une mobilité 
humaine considérée comme problématique : on 
n’appelle pas immigrants les citoyens du Nord ou les 
membres des élites du Sud.

• En ce sens, le terme immigrants contient un sens 
implicite dévalorisant et menaçant.



Double altérité

• Les immigrés sont ceux qui sont soumis à 
une double altérité : étrangers et pauvres

• La richesse blanchit

• Ce n’est pas l’altérité elle-même qui 
perturbe les sociétés d’accueil

• Contraste entre mobilité et immigration, 
entre citoyens « communautaires » et 
citoyens « extra-communautaires »



Représentations et réalités de 
l'immigration

Représentation :

• L’immigration augmente 
considérablement

• L’asile comme motif 
dominant

• Venante d'Afrique et du 
Moyen-Orient

• Largement masculine

• De religion musulmane

• Nuisible pour les finances 
de l’État

Evidence statistique :

• Immigration stationnaire 
(environ 5,3-5,5 MLN)+ environ 
0,4-0,6 MLN irr .

• Travail et famille prédominants, 
asile marginal (environ 0,400 
million, 40 % Ukrainiens)

• Plus féminine, presque à moitié 
européenne

• Majoritairement chrétienne

• Avantageuse pour les finances 
de l’État



Les représentations façonnent-elles 
les politiques ?

• Dans les enquêtes, les Italiens surestiment 
systématiquement et de manière significative le 
nombre d'immigrés et de demandeurs d'asile : 
perception à 26%, contre réalité à 9% (IPSOS)

• Inst . Cattaneo : ceux qui sont les plus hostiles à 
l'immigration ont tendance à exagérer les chiffres

• Mais c’est devenu le récit hégémonique



Les trois P de la sélectivité des 
frontières

• le pouvoir des passeports (Japon : 190 pays 
sans visa ; Irak et Afghanistan : 30)

• Le pouvoir des portefeuilles (ius pecuniae 
également dans l'UE, à Chypre et à Malte)

• Le pouvoir des professions (la carte bleue 
dans l'UE, la carte verte aux USA)



Les réfugiés  dans le monde
• Le HCR estime qu'il y a plus de 108,4 millions de réfugiés dans le 

monde (2022, +19 millions par rapport à 2021), dont environ 62,5 
millions de déplacés internes, 35,3 millions de réfugiés 
internationaux (dont 5,6 million de Palestiniens), 5,4 millions de 
demandeurs d'asile, 5,2 millions n'ont pas de statut clair (par 
exemple les Vénézuéliens qui ont fui à l'étranger)

• 75 % sont hébergés dans des pays à revenu faible ou 
intermédiaire , dont environ un tiers dans les pays les plus 
pauvres en général

• L’Europe en a accueilli moins de 10% en 2021

• Près de la moitié sont des femmes

• Plus de 40 % ont moins de 18 ans (contre 1/3 de la population 
mondiale)



Qui accueille les réfugiés ?

• Les pays les plus impliqués dans l'accueil sont la 
Turquie (3,5 millions), l'Iran (3,4), la Colombie ( 
2,5 ), l'Allemagne (2,1), le Pakistan (1,7).

• Par rapport aux habitants : Liban 1  sur 7 ; 
Jordanie 1 sur 16 ; Monténégro 1 sur 19

• Dans l'UE : Suède 1 sur 40 ; Malte 1 sur 56. Italie 1 
sur 175 (5,6 - y compris les Ukrainiens - pour 
1.000 habitants)



Demandes d'asile en Europe 
(2022)

Allemagne 217 735

France 137 505

Espagne 116.140

Italie 77 195

Total 965 665 (en 2021 : 632 

405)



La migration est-elle une 
conséquence de la pauvreté ?

▪ Les migrations sont liées aux inégalités des chances, mais :

▪ Environ 280 millions de migrants internationaux, soit 3,6% de la 
population mondiale (en 2000, ils étaient 175 millions , mais le 
pourcentage est plus ou moins constant) : il y a beaucoup plus 
de pauvres

▪ Les migrants ne viennent pas des pays les plus pauvres de la 
planète , sauf dans une mesure minime. Au niveau monde, des 
gens émigrent de: Inde, Mexique, Russie, Chine. En Italie de: 
Roumanie, Albanie, Maroc, Chine, Ukraine, Philippines

▪ La plupart des émigrants ont un revenu annuel compris entre 1 
000 et 8 000 dollars



Les migrations comme processus 
sélectifs

▪ Ce ne sont pas les plus pauvres de leur pays qui 
émigrent : il faut des ressources

▪ Ceux qui viennent de plus loin sont plus 
sélectionnés que ceux qui viennent de plus près

▪ Dans de nombreux cas, l’émigration est une 
stratégie extrême pour défendre un mode de vie 
de classe moyenne (menacé)



Nous et les immigrés
• En Italie 8 amnisties en 34 ans, la dernière en 2020, plus 

d'autres mineures ou cachées

• Les amnisties conçues comme des concessions envers les 
employeurs italiens

• La plupart des immigrants adultes étaient illégaux 
pendant un certain temps, puis « régularisés »

• Des gouvernements de toutes couleurs ont issu des 
amnisties, mais particulièrement de centre droit : Bossi-
Fini en 2002-2003 (plus de 600 000 guéris), Maroni en 
2009 (environ 300 000)



Les filières de l’immigration 
irrégulière

• Les débarquements constituent la forme 
d’entrée la plus visible et la plus 
spectaculaire, mais en réalité aussi la plus 
surveillée.

• En Europe, les entrées irrégulières se font 
principalement par le canal des entrées 
touristiques

• La plupart des résidents illégaux entrent 
régulièrement, puis restent dans le pays



Pourquoi voyons-nous tant 
d’immigrés pauvres ?

Les raisons sont diverses :

• La pauvreté est plus visible et choquante que 
l'intégration

• Les migrants ne bénéficient pas du soutien des 
pensions de leurs parents et grands-parents

• Les migrants accumulent peu d’épargne, car ils 
envoient chez eux ce qu’ils gagnent

• Les migrants subissent des discriminations



Des migrations pour des causes 
environnementales ?

• ceux qui disposent de plus de ressources peuvent 
choisir davantage de partir ou de rester

• Les migrations sont des phénomènes 
multicausaux : la dégradation de 
l'environnement peut contribuer à la décision de 
partir

• Les problèmes environnementaux peuvent agir 
comme des multiplicateurs des conflits existants



Causes environnementales et migrations 
internes

• Il existe de plus en plus de preuves d’un lien entre 
les problèmes environnementaux et les 
migrations internes, notamment en Asie.

• Le dernier GRID (2021) estime à 30 millions les 
déplacements dus aux « catastrophes naturelles »

• Le rapport, dès son titre, confirme 
indirectement que les migrations 
environnementales se produisent presque 
toujours à l'intérieur des frontières nationales.



Causes environnementales et 
urbanisation

• Le phénomène le plus important, en matière de 
mobilité territoriale, est l'urbanisation des 
populations rurales

• Des niveaux de population rurale de 70 à 80 % ne 
seraient en aucun cas durables

• Même dans ce cas, il faut tenir compte de la 
multicausalité et de l'imbrication des 
motivations :  l'introduction d'innovations, la 
croissance de l'éducation, les réseaux sociaux...



Contre-arguments

• Les migrations internes sont aussi des 
migrations, et elles posent des problèmes sociaux 
et politiques

• En exacerbant les conflits, elles peuvent 
provoquer des affrontements armés et le départ 
de réfugiés ayant besoin de protection.

• Les migrations vers les métropoles peuvent 
constituer une première étape dans une « 
carrière de mobilité ».



Vont-ils franchir les frontières ?

• Les pays développés démontrent qu’ils se défendent 
résolument et sans trop d’hésitations contre les 
migrations des pauvres du Sud du monde.

• La catégorie des migrations environnementales connaît 
un succès politique et médiatique car elle relie deux 
préoccupations profondes.

• Elle a des effets performatifs, sensibilisants et 
mobilisateurs qui dépassent sa consistance scientifique.

• Cela peut être un moyen d’élargir les opportunités 
d’accueil: les migrations comme stratégie d’adaptation 
au changement climatique



L'initiative de la société civile

• Les restrictions aux frontières imposées par les 
États ouvrent des espaces aux acteurs non 
étatiques

• Les droits de l’homme sont de plus en plus 
défendus par des entités privées

• Leur action se situe à différents niveaux : culturel, 
politique, juridique, de prestation de services.

• Ils montrent que le retour des frontières menace 
les droits humains fondamentaux



Couloirs humanitaires
• L’initiative vient de sujets religieux : forces 

morales de portée universelle

• Elle croise témoignage, aide directe et message 
politique, en se situant dans le sillage des 
politiques de réinstallation

• Elle montre qu’il existe une troisième voie entre 
la fermeture des frontières et le recours aux 
trafiquants.

• Environ 6 500 personnes ont ainsi été accueillies 
en Europe



Construire un bon accueil. 
Pars destruens

• Préjugés inconscients

• Le piège du misérabilisme

• L’écueil de l’aide asymétrique

• La dépendance gratifiante



Construire un bon accueil. 
Pars construens

• La reconnaissance de la diversité

• La découverte des ressources

• Familles tutrices

• La promotion de relations égales

• Aide émancipatrice

• Réseaux coopératifs et triangulation 
institutionnelle

• Les retours de solidarité



Les propositions
 Nous avons besoin d’ une gouvernance mondiale ou au moins 

européenne de la migration : une migration sûre et réglementée 
(Pacte Global des Nations Unies)

 Distinguer les différents types et statuts de migrants, mais aussi 
prévoir des passerelles entre les itinéraires : autorisation pour les 
demandeurs d'asile qui trouvent du travail

 Réintroduction des formes de sponsorization (éventuellement : 
double sponsor)

 Établir des voies d’entrée légales plus convenables que les voies 
irrégulières et empêcher que l’asile ne soit la seule voie d’entrée

 Pour l’asile : réinstallations, sponsorizations privés ou mixtes, 
couloirs humanitaires, mais liberté de choix du lieu d’installation



En conclusion

• Adapter les institutions, la communication, 
la mentalité à la cosmopolitisation du 
monde : le monde est devenu plus grand 
que nos idées, il nous faut des idées 
capables d'aller plus loin que le monde 
actuel



 « Les mérites des démocraties libérales ne résident pas 
dans le pouvoir de fermer leurs frontières, mais plutôt 
dans la capacité d'écouter les demandes de ceux qui, 
pour une raison quelconque, frappent à leurs portes » 
(S. Benhabib, 2005 : 223 ) .



Per saperne di più
▪ M. Ambrosini, Stato d’assedio, EGEA

▪ M. Ambrosini, S.D. Molli, P. Naso (a cura di), Quando 
gli immigrati vogliono pregare, Il Mulino

▪ M. Ambrosini, L’invasione immaginaria, Laterza

▪ M. Ambrosini, Altri cittadini, Vita e Pensiero

▪ M. Ambrosini, Migrazioni, EGEA (nuova edizione)

▪ M. Ambrosini, Famiglie nonostante, Il Mulino

▪ M. Ambrosini, Sociologia delle migrazioni, Il Mulino 
(nuova edizione, 2020)

▪ Rivista “Mondi migranti”, ed. FrancoAngeli
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